
Le Moniteur alors fera lo. «peller le* mots de deux STlIabea 9/. li.. u. i-/.«- n i

5e. Classe.—Un des élèves de la 5e. classe, après avoir salué la CoaiDairnie dira •

" Messieur et mes Dames, ^ ** '
'

"Nous nous félicitons, lous les jours, d'avoir en le bonheur d'être admis dans cette écoleou nous perlectionnons ce que l'on nous avoii mal enseigné ailleurs -nôuravonslssez deconception pour apprécier la méthode que l'on suit ici ef les peines queTon rdonneDo^rcorriger les mauvaises habitudes que nous avions prises dans k pron3nciatil des Si;.mpiétationsque nous fes.ons d>ne phraw à une\utre, sans é,«rd d la Zcf.mtrn loî.«« de la lecture
; la mauvaise formation des lettres dans l'écriture l'emnln! H«a .«« ^'

;;

milieu des mots, le défaut d'accent, de ponctualbn, &c r'&c È eon^rS^^^^^^journalières qu. nous fond dire que l'on entend mieux ici l'art d'en^E nue la
S^^

3"8^té placés, et fkit mie nous nous félicitons d'y avoir été ad2 ; av?c une paSê« instrucMon nous pourrons «isveair mkiH i«o«mM,dabl«. dan. U^Zii^^lSS-" nuts, auxquelles noua lommes i

" des comptes, faire dejustes calci
'< que l'on nous donne fera de n

'

•* nos enfitnts, si Oieu nous en''

sance de cause". ^^
,

Après quoi le Monii
d'iceux, 3 ° . faire dei

^

pondre aux questions
6e. Classe.—-L'orateui' de la 6e

" Mefjieurs
" Nos parents

.

" dans toutes les cl

nous saurons faire des marchés, des devis, dresser
''-r.noe entreprises &C.&C. &c. ^l'Instruction réligieuw

""(^chrétiens, nous mettra en état d'élever et instruira
^remplir nos devoirs de citoyens, avec connoit.

mots de 3 syllabes. 2 « . les leçons à la suite
tions. 4 o

. écrire l'exemple du télégraphes ="
. ré»

le^^veil^Hluera l'audience et lui dira

«

«

te

essentis de I impulsion qui à été donnée, depuis quelques années,

« ,. ,W v-"iX^ ««!'»?°«:'^t« «le ce"e grande ville, et de ses fauxbour^s, pour l'avan'

u "Tr" ti '"'"F^a" «^«>.ie""f8se par les dispositions généreuses de la 1 égislature, nous
ontfait fréquenter dès notre bas âge, les écoles élémentaires érigées pour cet important objet.

«. ^u^"°'
*•"* quelquw uns de nous soient déjà parvenus à un âge, où le coûts d'instrucrion

élémentaire devrait étie fini, nous sommes cependant encore obligés de le suivre pour le
perfectionner

;
nos parents étant incapables de distinguer entre les bons et les mauvais Maî-

tres nous avons eu le malheur d'être confiés aux moins habiles, et ils n'ont pû nous enset-gner a lue, écrire et compter correctement ; ce n'est que depuis que nous sommes entré*dans cette école, vraiment élémantaire, que nous nous sommes apperçus, combien l'instruc-
tion qu on nous avait donnée était défectueuse. On nous avait afièctivement montié â lii« •

^^
mais on ne nous avait pas fait observer la nécessité de taire sonner les consonnes devant K»

•""liy.?, .? * 'T '*^'^*^^^^^V*>*'^'AMMt4-'r^^i on ne noi» »»»u point fait coamitrales parues du discouis, la valeur et rerSpIwdes di&rents mots, dont il se compdsenaFtîri^-
struciion des phrases, leur analise,&c&c.&c." ^ '

""^°"

" Nous n'avons entendu parler de ces choses que depuis que nous sommesentrés ici. il en
est de môme sur le peu de règles qu on nous avait montrées, dont on nenous avait iamaUmontré I usage pratique et l'utilité, pas même les preuves, qu'on en doit fiiire, pour consta-
ter la certitude des opérations ; quant à l'ortographe. Messieurs, on ne nous en parlait
point, etjamais on ne nous à montré un tablean d'homonymes pour nous guider- ici non
seulement on nous fait répéter de vive voix les mots exposés sur les télégraphes, dans chaque" classe : mais encore on nous oblige de les écrire sur les ardoises, (les télégraphes retournés •)

' dans les hautes classes on nous fait écrire aur l'ardoise des sentences entières, pour s'assurer

«!
."" P';"?'"^' 1"e i on à fait dans cette partie essentielle de l'instruction, et les corrections que" le Maître en fait lui même, tout haut, nous confirment dans les règles de la grammaire élé-

« inen taire fia nçoise qu'on nous fait apprendre par cœur : le traité de ponctuation que nous
"étudions nous fait due que la lecture, ainsi que la musique, a ses modulations, ses points
d orgue, sa mesure et sa cadence, et ne plait vraiment que lors que le tout est strictement" observe.

" Je serais bien fâché, .Messieurs, si l'énuméralion que je vous fais du cours d'éducation
que nous fesons ici, avait pu vous induire à croire que nous sommes déjà parfaits dans la lec-

« ture,l écriture, l'ortographe et l'arithmétique; non. Messieurs; le peu de temps que nous
sommes ici a à peine suffi pour nous les faire effleurer; mais, avec du temps ei de Tapplica-

« tion, nous espérons en tirer bon parti ; mériter les attestations du fondateur de cette institu-
" tion, et nous qualifier comme instituteurs d'écoles élémentaires françoises, dans quelque partie" de cette Province: nous allons de suite vous donner un appeiçu du mode d'enseignement
« et de notre petit savoir, dans les exercices qu'on nous à soumis : daignez y donner un mo-" ment d attention".

Aussitôt après le Maître procédera 1
°

. àfaire liretout haut en françois. 2® . àanaliser les
phrases lues. 3 = . à lire eii latin. 4 =>

. à faire des divisions sur dictée. 5 ». à écrire sur dictée
(j ° . à répondre aux questions sur la ponctuation.

Après quoi il fera sortir les enfants de la 4e. classe leur distribuera des portes crayons, de
fer blanc, ensïiite ceux de la 5e. classe auxquels il distribuera des portes crayons de fer blanc
enfin la 6e. auxquels il donnera des portes crayons de cuivre. Ĥ̂
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